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L’état de santé du lieutenant
Chadhouli serait critique
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"Aucun effet secondaire
grave n’est enregistré" 

Prières aux heures officielles 
Du 11 au 15 Avril 2021

Lever du soleil: 
06h 12mn
Coucher du soleil:
18h 02mn
Fadjr :        05h 01mn
Dhouhr :    12h 12mn
Ansr :        15h 18mn
Maghrib:    18h 05mn
Incha:        19h 20mn



Dans le souci de faciliter la vie
de la population en ce mois sacré,
le ministre de l'économie Houmed
Msaïdié a signé le 14 avril der-
nier, un arrêté portant encadre-
ment des prix de certains produits
importés de première nécessité
comme les produits carnés
(Viandes, ailes et cuisses de pou-
let). De passage au petit marché
de Moroni ce jeudi 15 avril pour
vérification, La Gazette des
Comores constate que certains
prix fixés par l'arrêté ne sont plus
respectés. Et la population s'indi-
gne beaucoup plus sur les prix des
produits locaux comme les bana-
nes vertes, les taros et le manioc.

Comme à l'accoutumée, c'est
en période de ramadan que
l'on remarque une flambée

des prix à la consommation dans les
marchés, les magasins et autres
boutiques. En vue de lutter contre
ce phénomène d’inflation, le minis-
tre de l'économie Houmed Msaïdié
a signé le 14 avril dernier, un arrêté
N°21-015 MEIEIETAPPG/CAB
portant encadrement des prix de
certains produits importés de pre-
mière nécessité. Pour les produits
carnés, le ministère de l'économie a

fixé le kilo de viande fraiche de
2250 fc contre 2750 fc. Pour la
viande congelée, les cartons varient
selon la qualité, entre 17 500 fc à 21
000 fc. En prix détaillé, les viandes
congelées sont classées en trois
catégories, la première qualité le
kilo varie de 1900 fc à 2000 fc, la
deuxième qualité entre 2200 fc à
2300 fc et pour la dernière, entre
2350 fc à 2500 fc. En ce qui concer-
ne les cartons d’ailes de poulet, les
prix varient également de 8000 fc à
10000 fc. Ainsi le prix de kilo de ce
produit excessivement consommé
par la population va de 850 fc à
1100 fc. Ce prix est valable pour les
pilons. Cet arrêté ministériel fixe
aussi 9500 fc comme dernier prix
pour le carton de cuisse et 1000 fc
pour le kilo. 

Dans le but de vérifier si les
commerçants prennent en considé-
ration l'arrêté du ministre, on app-
rend que beaucoup de prix ne sont
plus respectés. Le kilo d’oignons se
vend à 1250 fc le kilo alors que le
ministère l’a fixé à 750 fc. L’ail se
vend à 1500 fc le kilo au lieu de
1250 fc prix fixé par le gouverne-
ment. Au petit marché de la capita-
le, il n'y avait aucune trace d'un
agent du ministère ni de la gendar-

merie, ni de la police pour veiller au
respect des prix encadrés par le
ministère. « Nul ne peut rester tran-
quillement dans son bureau climati-
sé et fixer comme bon lui semble
des prix à mon propre business. Les
autorités peuvent intervenir peut-
être sur les produits dont l'accès
dépend de la douane. Mais elles ne
peuvent m'imposer des prix à moins
qu'elles m'accompagnent en mer »,

clarifie un vendeur de poisson. 
En ce début de ramadan, le thon

rouge se vend différemment ; le kilo
varie entre 2000 fc et 2500 fc. Le
seul prix invariable et celui des
petits poissons sri Lanka 1250 fc le
kilo. Pour les légumes, c’est devenu
un luxe pour les comoriens. Le kilo
de tomate est vendu 2000 fc, la
carotte si on en trouve à 1500 fc. Le
poivron s’achète à 5000 fc. « On a

l’impression qu’en ce mois de
ramadan tous les prix ont grimpé. A
ce rythme, nous allons passer un
ramadan difficile », se plaint
Maman Azad, une dame rencontrée
au petit marché de Moroni avec son
panier, avant d’ajouter « on nous dit
souvent, soit tu achètes soit tu lais-
ses ».  

Kamal Gamal

Dans les iles de la lune, nous
avons l’habitude de la palabre
(Discussions interminables et
oiseuses) et de ce fait, il n’est
pas rare que dans nos bangwé
nous abordions tous les aspects
des problèmes que nous rencon-
trons mais comme à l’accoutu-
mée les solutions que nous pro-
posons, nous sommes les der-
niers à vouloir les appliquer et
pour cause ! La Covid-19 est là
pour nous le rappeler chaque
jour.

Par ailleurs, à chaque fois
que vous avez l’occasion
de discuter, en réalité d’é-

couter, l’un de nombreux diri-
geants du microcosme sous les
cocotiers, vous êtes subjugué par
la solidité de son argumentation et
par la finesse de son raisonne-
ment. Pour lui, il suffirait de faire
ceci pour arriver à cela et ainsi de
suite. Alors on peut se demander
pourquoi les îles de la lune mar-
chent toujours à reculons, toujours
à contre-courant, de l’histoire qui
se fait.

On peut toujours épiloguer à
longueur d’articles et de séminai-
res sur le pourquoi et le comment
d’une telle situation, consulter des
tonnes de rapports sur le dévelop-
pement humain durable, l’on se
heurtera toujours à une absence de
logique dans les démarches de nos

grands leaders sous les cocotiers.
Certains analystes vont jus-

qu’à se demander, si on peut rai-
sonnablement, avoir des grandes
idées dans un espace aussi réduit.
Pour la petite histoire, Napoléon a
dû quitter sa Corse natale et aller
sur le continent pour faire valoir
sa grandeur et son génie. 

Dans tous les cas, cela mérite
réflexion, quand cela fait mainte-
nant plus de quarante cinq ans que
nous sommes censés avoir largué
les amarres avec la puissance
tutrice alors que nous n’étions
jamais réellement partis nulle
part. Dans les faits nous passons
notre temps à colmater des brè-
ches sur notre bateau qui prend
eau de toutes parts à chaque régi-
me qui passe.

Et comme nous avons toujours
tendance à rejeter la faute aux aut-
res, l’idée ne nous affleurera point
de faire notre mea-culpa. Et
comme le disait quelqu’un : «
avoir toujours raison est un grand
tort ».

Sous nos cocotiers, les jours
passent et même s’ils ne se res-
semblent pas, on a l’impression
que tout est figé alors que tout au
contraire, sous leurs aspects tran-
quilles, grouille toute une vie plei-
ne de rebondissements. Et quand
un beau jour, quelque chose nous
tombe sur la tête, c’est là où nous
découvrons que quelque chose qui

ne fonctionnait pas bien sous les
cocotiers.

Le pouvoir de l’honneur ou
l’honneur du pouvoir, c’est selon,
doit être placé dans un contexte où
certains réseaux affairistes exté-
rieurs s’activent comme des lar-
rons en foire pour essayer d’avan-

cer leurs pions. Or présentement,
la nouvelle donne internationale
sur la géopolitique  met l’accent
sur la lutte essentiellement contre
le terrorisme, la drogue et la cor-
ruption. Trois fléaux qui font des
ravages partout sur la planète.

Mais comme le chante si bien

Boul des îles, «Yeka wu himisa
ndrongo kozo hamba kweli, ke tso
tsogeza wowasaya wakiri », (il ne
suffit pas d’avoir raison ou d’être
dans son droit, pour que les autres
vous croient).

Mmagaza

MARCHÉ ET RAMADAN

Les prix ont grimpé en ce mois de ramadan

HABARI ZA UDUNGA

On peut toujours épiloguer 
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La Délégation de l'Union Européenne
auprès de Madagascar et de l'Union des
Comores lance un appel à propositions dans
le cadre du Programme thématique appui
aux organisations de la société civile en
Union des Comores. Le texte complet des
lignes directrices à l’intention des deman-
deurs peut être consulté sur le site Internet
de l’Union européenne à l’adresse suivante :

https://webgate.ec.europa.eu/europeaid/o
nline-services/index.cfm?do=publi.welco-
me&nbPubliList=15&orderby=upd&order-
byad=Desc&searchtype=QS

La date limite de dépôt des propositions
(notes succinctes) est fixée le lundi 31 mai
2021 à 14h (heure de Bruxelles) ou 15h
locale.

Une séance d'information sera organisée
en visioconférence le 19 /04/2021 à 15h
(heure de Moroni) 

Si vous êtes intéressés par cette séance
d'information, veuillez envoyer un mail à 
Hikmata.Nourdine.MARDHUYA@eeas.eur
opa.eu et Mohamed.ALI-
LAZAHAHE@eeas.europa.eu

Publication locale pour appel à propositions

Programme thématique «Organisations de la Société Civile
et Autorités Locales» 

Budget Général de l'Union européenne N° CSO-LA/041-719

Référence : EuropeAid/ 171766



Accusé de comploter une
opération de déstabilisation,
avec le défunt major Hakim
Said Bapalé, le lieutenant
Fayfoudine Chadhouli serait
dans un état de santé critique.
Contactée, sa famille ne cache
pas ses émotions et regrette
qu’elle ne soit pas autorisée à
lui rendre visite.  

Considéré comme le com-
plice du major Hakim
Said célèbre sous le nom

de Bapalé, le lieutenant
Fayfoudine Chadhouli serait dans
un état critique. Contacté au télé-
phone, son grand frère Faissoil
Chadhouli admet que l’état de «
santé de mon frère est bien cri-
tique et difficile ». Revenant sur
les faits, notre source nous confie
que « [son] frère a perdu beau-
coup de sang ». « Depuis le jour
où il a été arrêté avec le major
Hakim, Fayfoudine, agressé, était
gardé à la santé militaire de Patsy
pendant une semaine, avant d’être

transféré à la suite d’un malaise à
l’hôpital de Hombo », détaille
celui qui regrette que la famille de
ce militaire ne soit pas autorisée à
lui rendre visite. 

Selon les propos de Faissoil,
son petit frère serait en déficit
respiratoire et que depuis son
transfert au centre hospitalier de
Hombo, ce dernier avait été placé
sous assistance respiratoire. « Il
continue à souffrir après que
l’oxygène soit enlevée », rappelle-
t-il en insistant que « avant cette

arrestation, mon frère n’avait
aucune maladie ». 

Pour rappel, Fayfoudine
Chadhouli est arrêté en même
temps que le défunt major Hakim
Said alias Bapalé qui a été « tortu-
ré au camp militaire de Sangani,
décédé et enterré à Mirontsy dans
des conditions inhumaines » avant
d’être exhumé et inhumé à nou-
veau. Les deux soldats sont accu-
sés de fomenter une opération de
déstabilisation. La mort du major
à la retraite avait suscité dans les

jours passés des vives réactions de
part et d’autre. Au sein du régime,
les positions divergent quant à la
cause du décès. Le directeur de
cabinet, chargé de la défense parle
d’une mort naturelle ce que remet
en cause, le communiqué du
porte-parole du gouvernement et
le ministre de l’Intérieur. Le gou-
vernement a promis l’ouverture
d’une enquête et des sanctions
sévères. 

A.O Yazid

Une semaine après la mort du
major Hakim Said à Anjouan, la
coalition des partis politiques sou-
tenant le gouvernement, connue
sous le nom de G10, demande
l'ouverture d'une enquête admi-
nistrative sans état d'âme et des
sanctions appropriées.

Apres avoir pris connaissance
de la mort tragique du major
Kakim Said en même temps

que l'opinion nationale, le G10,
principal mouvement regroupant
des partis politiques qui soutient le
régime d’Azali Assoumani dénonce
l’acte, sa complexité et surtout la
gravité des faits qui ont imposé,
selon eux un recul nécessaire à un
mouvement politique qui se veut
responsable de ses actes et de ses
paroles. « La mort suivie de l'enter-
rement du Major Hakim Said (paix à
son âme) dans des conditions haute-
ment inhumaines ont suscité notre
indignation et notre devoir de
dénonciation », annonce le G10
dans un communiqué signé le 13

avril dernier dont La Gazette s’est
procuré une copie. 

Apres avoir condamné ferme-
ment ces actes « dignes d'une
époque révolue et incompatibles
avec l'Etat de droit et une atmosphè-
re de paix auxquels aspire le peuple
Comorien », le G10 interpelle les
autorités militaires et politiques
pour qu’une enquête administrative

soit menée sans état d'âme et que les
sanctions appropriées soient prises
en conséquence. « Quant aux autori-
tés judiciaires, nous demandons
qu'une instruction soit ouverte en
toute célérité pour que toute la
lumière soit faite sur ce dossier. Le
peuple comorien a besoin de croire à
un État et à des Institutions qui lui
garantissent sécurité et impunité.

Que chacun assume sa part de
responsabilité », insiste le G10 qui
partage la douleur qui frappe la
famille du Major Hakim Said avant
de présenter leurs condoléances les
plus attristées.

Ibnou M. Abdou

EN “ UNE “ ACTUALITES LGDC du Vendredi 16 Avril 2021 - Page 3

Photo d’archive

MORT DE MAJOR HAKIM SAID
Le G10 demande une enquête et des sanctions 
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Sur les 4083 personnes vacci-
nées depuis le 10 avril dernier,
aucun effet secondaire grave
n’est enregistré. C’est ce qu’ont
annoncé les autorités. 

Devant la presse, ce jeudi 15
avril, le directeur général
de la santé Aboubacar Said

Anli a annoncé que jusqu’à pré-
sent « aucune personne vaccinée
n’a déclaré avoir eu un effet
secondaire lié au vaccin
Sinopharme. Démarrée depuis
samedi 10 avril dernier, la campa-
gne de vaccination s’inscrit dans
une démarche de création d’un
service de médecine préventive,
une forme d’immunité pour lutter
contre la pandémie de la covid-19.
Selon le conférencier,  ce vaccin
ne veut nullement signifier que la
maladie n’est plus aux Comores. «
Pour avoir l’immunité collective,

nous devons vacciner 60% de la
population et nous n’avons pas
encore atteint cette quantité. Et
cela ne veut pas encore dire que
nous ne devons pas nous protéger.
Portons nos masques et amplifions
les gestes barrières », devait-il
insister. 

Après la vaccination de 20
autorités lors du lancement officiel
samedi 10 avril, c’était autour  de
Fomboni avec un engouement
sans précédent et une adhésion de
la population, traduite par la vacci-
nation de 38 autorités, à commen-
cer par le gouverneur de l’île, la
classe politique insulaire et les
dignitaires sociaux, en présence
du Chef de l’État. Une adhésion à
la vaccination qui s’amplifie de
jour en jour. « Actuellement, le
taux de vaccination en 5 jours est
de 48,3% à Moheli. Lundi 12
avril, c’était autour du gouverneur

par intérim de Ndzuwani d’être
vacciné, suivi de 30 officiels en
présence également du président
de l’Union, Azali Assoumani »,
déclare M.Aboubacar  

Les cibles désignées sur cette
opération sont le personnel soi-
gnant, les militaires, les ensei-
gnants, les personnes âgées de
plus de 60 ans et les personnes
atteintes de comorbidités.  «
Depuis le lancement, les person-
nes concernées répondent à l’ap-
pel sur les trois îles bien que l’ob-
jectif n’est pas encore atteint.
Depuis le lancement, la tendance
générale constatée est une forte
mobilisation à Mwali, un démarra-
ge lent à Anjouan et à Ngazidja. 

« Sur 45 454 personnes dési-
gnées sur cette première phase,
seulement 4 083 sont vaccinées,
soit 9% », rapporte-t-il tout en lan-
çant un vibrant appel à la popula-

tion à se vacciner. « Se protéger
c’est aussi protéger sa famille et la
société. C’est un acte citoyen »,
ajoute-t-il. Pour cette première
campagne de vaccination, 62 sites
ont été mis en place depuis 10
avril 2021 sur l’ensemble des îles.

À Ngazidja 22 580 personnes doi-
vent être vaccinées dans les 32
sites choisis, 18 868 personnes
pour 21 sites à Anjouan et 4 006
personnes pour 9 sites à Moheli. 

Andjouza Abouheir
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L'île d'Anjouan a passé la
première journée du ramadan
sans pétrole lampant. Au
niveau de la direction régiona-
le de la société comorienne des
hydrocarbures, on rassure l’o-
pinion qu’il n’y a pas de pénu-
rie de pétrole, mais un problè-
me de pompe.

Komoni, un village de
Nyoumakélé connaît
cette dure pénurie de

pétrole en ce premier jour de
ramadan. La population tente
tant que bien si mal de faire
bonne mine à l’arrivée du mois
sacré de ramadan, mais surtout
la réouverture des mosquées. «

Nous sommes très heureux d'ac-
cueillir le ramadan après la réou-
verture des mosquées. Les priè-
res collectives sont importantes
en ce mois de ramadan, sur plu-
sieurs versions convergentes de
l'islam. Beaucoup de bienfaits et
d’avantages sont obtenus par le
jeun », indique Oustadh Fakih
Salim.

Du côté des préparatifs,  les
marchés occasionnels et princi-
paux ont connu un petit ralenti à
cause de la pluie. « Nous man-
quons d'ambiance en ce début de
ramadan à cause de la pluie. Je
dis grâce, car la pluie est une
bénédiction divine, mais ça ira »,
souligne une vendeuse rencon-

trée au marché de Mutsamudu
Au niveau du pouvoir d'a-

chat, on constate que les pro-
duits agricoles sont abondants et
relativement accessibles, vu la
baisse des prix pratiquée dans
les marchés grâce à la Covid-19
qui a renvoyé une grande partie
de la population aux champs.
Dans les locaux du projet Ami,
un marché a été lancé mercredi
dernier avec un abatage. « Cette
initiative est annuelle, mais
aujourd'hui on constate, une
légère baisse des clients empê-
chés par la pluie », nous di-t-on
sur place.

Nabil Jaffar

SOCIÉTÉ

Les anjouanais ont passé un premier jour de ramadan morose 

Le 23 avril, journée
Mondiale du livre et droit d’au-
teur est célébrée chaque année
aux Comores comme dans les
autres pays du monde. Cette
année, les activités marquant
cette journée sont d’ores et déjà
lancées au CLAC (centre de loi-
sir et d’animation culturelle) de
Nioumachoi Mohéli et vont se
poursuivre jusqu’à cette date du
23 avril. « Une femme en quête
de guérison », le livre de
Moinaecha Cheikh qui parle des
pratiques traditionnelles et reli-
gieuses fût l’œuvre choisie pour
être exploitée en ce mois béni de
ramadan. 

C’est par une exposition des
œuvres comoriennes que
le club « la lune des îlots »

en partenariat avec le CLAC de
Nioumachoi ont lancé les activités
de la journée du livre et droit
d’auteur ce samedi 10 avril. Des
activités qui s’inscrivent égale-
ment dans le cadre de la 26ème
année de la création de ce centre
de loisir et d’animation culturelle
au sud de Mohéli.

Le livre de Madame
Moinaecha Cheikh Yahya « une
femme en quête de guérison » a
été choisi pour son caractère reli-
gieux dans la pratique tradition-
nelle. Un recueil de prières qui
retrace les étapes d'un combat
acharné de lutte contre une mal-
adie par le droit chemin qui
conduit à Dieu. « A la croisée des
chemins entre la médecine moder-
ne, les pratiques magico tradition-

nelles et Dieu, je devais trouver le
chemin de la guérison du corps et
de l’esprit … », expliquait l’au-
teure. 

Parmi les activités prévues ce
samedi figure une projection
vidéo sur la biographie et la
bibliographie de cette femme bat-
tante de Moroni. Le samedi 17
avril est prévue une lecture des
passages du livre qui parlent de la
foi et de la patience suivie d’un

concours sur la calligraphie arabe.
« Votre présence parmi nous
aujourd’hui est sans doute la
marque de l’estime et de l’amitié
que vous avez pour nous, memb-
res du club », avait indiqué lors de
la cérémonie d’ouverture, la
secrétaire générale de « la lune
des îlots ».

Riwad

SOCIÉTÉ

Les activités pour la journée du livre ont débuté 
au CLAC de Nioumachoi 

La Commission de l’océan Indien (COI) est une organisation intergouvernemen-
tale de coopération régionale qui regroupe l’Union des Comores, La France au nom
de la Réunion, Madagascar, Maurice et Seychelles. Elle a pour mission de resserrer
les liens d’amitié et de solidarité entre les peuples et de contribuer à travers la coopé-
ration régionale au développement durable de ses États membres.

Si vous êtes motivés et prêts à relever des défis, la COI, pour le projet sécurité
au port, est à la recherche des profils suivants :

- Un(e) Assistant(e) de projet
- Un(e) Chargé(e) de communication

Le dossier d’appel à candidatures peut être obtenu comme suit :

- Téléchargement à travers le site internet de la COI (www.commissionoceanin-
dien.org)

- Au Département des Ressources Humaines à l’adresse e-mail suivante :
hr@coi-ioc.org

La date limite de dépôt de candidature est fixée au vendredi 30 avril 2021 à
16h00 (heures de Maurice).

Avis de recrutement

Secrétariat général de la Commission de l’océan Indien
Blue Tower, 3ème étage, Rue de l’Institut, Ébène, Maurice

Tél : (+230) 402 61 00 - secretariat@coi-ioc.org - www.commissionoceanindien.org

Police
Moroni: 764 46 64
Fomboni: 772 01 37
Mutsamudu: 771 02 00

Gendarmérie
Moroni: 764 49 92
Fomboni: 772 01 37
Mutsamudu: 771  02 00

Immigration
Ngazidja: 773 42 86
Anjouan: 771 01 73
Moheli: 772 01 37

Aéroport
Hahaya: 773 15 95
Ouani: 771 07 31
Moheli: 772 03 71

Port maritime
Moroni: 773 00 08
Moheli 772 02 57
Anjouan: 771 01 43

Hopitaux
Moroni:: 773 25 04
Fomboni: 772 03 73
Mutsamudu: 771 00 34

Banques
BIC: 773 02 43
Eximbank: 773 94 01
Banque centrale: 773 10 02
SNPSF: 773 43 43
Meck: 773 36 40

MAMWE
Moroni: 773 48 00
Mutsamudu: 771 02 09
Fomboni: 772 05 18

Numéros utiles
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Aux Comores, les événements
footballistiques s’enchainent.
Après la Can Cameroun 2022, le
Beach Soccer Sénégal 2021, le
Futsal Égypte 2021 de l'Uafa sur-
git. Pour l'heure, la participation
des Cœlacanthes à ce prestigieux
rendez-vous n'est pas encore
confirmée. Une organisation tech-
nique interne s'impose. La pra-
tique de la discipline n'est pas
courante. Seul Ndzouani, l'île qui
avait représenté la Ffc à Maurice
en 2018, s'efforce de dynamiser ce
football de salle. 

Après une longue trêve for-
cée, due à l'état d'urgence
sanitaire, lié à la pandémie

de coronavirus, l'Union des
Associations du Football Arabe
(Uafa) refait surface et redynamise
ses activités classiques. Au menu de
ce retour en force, tant souhaité par
les nations affiliées, quatre compéti-
tions officielles : championnat
arabe de Futsal (20 au 30 mai
2021), Coupe Arabe des U20 (17
juin au 3 juillet 2021), Coupe Arabe
Football féminin (24 août au 6 sep-
tembre 2021), et Coupe Arabe des
Nations. « Pour le moment [lundi
12 avril 2021, Ndlr], nous n'avons
pas encore été notifiés officielle-
ment. Mais, je partage le projet. Il

est salutaire et encourageant. La
compétition permettra aux divers
futsal players de se connaître, de se
mesurer et de s'évaluer », se posi-
tionne Saïd Ali Saïd Athoumani,
patron de la Fédération de Football
des Comores (Ffc). 

Malgré la menace de la covid-
19, dans l'Archipel aux îles de la
Lune, les événements sportifs inter-
nationaux s'activent. Après la Can
Cameroun 2022, caractérisée par la
qualification historique des
Cœlacanthes, le Beach Soccer
Sénégal 2021 qui a permis aux
beach-players comoriens de décou-
vrir la discipline, le Futsal Égypte
2021 de l'Union des Associations du
Football Arabe (Uafa) scintille à
l'horizon. Pour le Futsal, (et même
pour les autres disciplines), la pré-
sence des Comores n'est pas encore
confirmée. Pour information, le
Futsal est une compétition de
Football qui se joue dans des gran-
des salles couvertes et appropriées.
« Logiquement, nous devons nous
organiser. Dans le pays, seul
Ndzouani dispose d'un gymnase
couvert. Considérant l'urgence de la
situation, je pense que les terrains
de basket-ball, de handball ou aut-
res espaces revêtus sont aptes à ser-
vir de sites de préparation.
L'essentiel, c'est de découvrir d'a-

bord, de se familiariser, et  après de
s'efforcer  de devenir combatifs et
compétitifs. C'est incontournable »,
explique le président de la Ffc. 

C'est pour cette raison que lors
du 1er mandat de Saïd Ali en 2018 à
Maurice, la Ffc était représentée
exclusivement par Ndzouani. La
compétition avait regroupé les
nations de l'Afrique australe. Le
choix est guidé et motivé par le
gymnase de Missiri. Bien entendu,
sans la moindre expérience, et faute
disponibilité en temps pour la pré-

paration, le résultat de nos futsal-
players est décevant. Pour l'avenir,
l'hypothèse d'une participation de la
Ffc à ces prestigieux rendez-vous
footballistiques est raisonnablement
plausible. Les Comores sont memb-
res de l'Uafa depuis belle lurette. 

L'Association Égyptienne de
Football accueillera les trois 1ères
compétitions pan-arabes : U20,
Futsal, et Football féminin. Le
Qatar sera l'hôte de la Coupe Arabe
des Nations (1er au 18 décembre
2021). La particularité des compéti-

tions, organisées par l'Uafa, cette
institution pan-arabe assure tout :
titres de voyage, hébergement, res-
tauration, déplacements internes, et
même perdièms. « A Maurice, ce
sont les pays présents qui ont pris en
charge leurs propres titres de voya-
ge. Les  organisateurs ont assuré les
frais de séjour. Mais, avec l'Uafa, le
problème de financement, lié aux
compétitions ne se posent pas »,
conclut notre interlocuteur.

Bm Gondet

FUTSAL : TOURNOI INTERNATIONAL DE L'UAFA EN ÉGYPTE

Plausible deuxième expérience des Cœlacanthes 
après Maurice en 2018

1. Le Gouvernement de l'Union des Comores
(GdC) a  obtenu un financement additionnel dans le
cadre de la quatrième phase du Programme régional
d'infrastructures de communication pour l'Afrique
(RCIP-4)  (D 3820 KM) de la Banque Mondiale et a l’in-
tention d’utiliser une partie du montant de ce Don pour
effectuer les paiements au titre du contrat relatif à  «
Audit financier des comptes  du Projet RCIP4 » . 

2. les périodes considérées par le projet sont les
suivantes :

- Du 01 Janvier au  31 Décembre 2020 ;
- Du 01 janvier  2021 au 30 juin 2021  et  la clôture 

3. La gestion de ce projet  est assurée par l’Unité
de Gestion du Projet  RCIP 4 (UGP).  L’UGP, agissant
pour le compte du Gouvernement, invite les Bureaux
d’Audits admissibles, à manifester leur intérêt à fournir
les services décrits ci-dessus 

4. Le Consultant sera sélectionné en accord avec
les procédures définies dans les Règlement de
Passation des Marchés de l’IDA  pour les emprun-

teurs sollicitant le Financement de Projets
d’Investissement (version juillet 2016 ; Révisée en
2017 et 2018). La méthode de sélection est la «
Sélection au Moindre Coût (SMC) ».

5. Toutes les correspondances relatives à cet
appel à manifestation d’intérêt devront comporter
comme objet : 2021-2021-006/AU/AMIN/RCIP4/KM  .

6. Le dossier de manifestation d’intérêt rédigé en
français  devra  impérativement suivre le plan de pré-
sentation ci dessous et ne devra pas excéder 15 pages
en format A4, simple interligne, caractère Times New
Roman, 12 pt ou équivalent. Il n’y a pas de limites sur
les annexes

. 
Expression d’intérêt 15 pages
i. Page de garde 1 page
ii. Lettre de manifestation d’intérêt 1 page maxi-
mum
iii. Présentation générale du consultant/ CV Détaillé
5 pages maxima

iv. Les références techniques présentant les  travaux
ou prestations similaires réalisés au cours des cinq der-
nières années et incluant les références du personnel-
clé, les sources de financement, le montant ainsi que
l’objet des travaux ou prestations de service 8
pages maxima

Annexes 

7. Les manifestations d’intérêt doivent être
envoyées par email, aux adresses  mentionnées ci-
dessous au plus tard le 23 avril  2021  à 16 h 30 (heu-
res locales) :

« Manifestation d’intérêt Réf N°2021-2021-
006/AU/AMIN/RCIP4/KM  - la Réalisation d’un  Audit
financier  des comptes du Projet RCIP4, Bureau de
gestion de projet RCIP-4. Moroni Coulée, Logement
N°ZE 27,BP: 6988-Moroni- Tél (269) 773 99 00,
Adresse email : rcip.procure@gmail.com »

, 
Lancé le 13 Avril    2021

Projet RCIP4 
Financement : Association Internationale de Développement (IDA)

Financement : Don IDA No D3820-KM
N°2021-2021-006/AU/AMIN/RCIP4/KM  

SELECTION DE CONSULTANTS PAR LES EMPRUNTEURS DE LA BANQUE
Sollicitation de Manifestations d’Intérêt pour le Recrutement d’une société pour la  :

« La Réalisation d’Audit financier des comptes du Programme Regional d’Infrastructure 
de Communication- phase 4 (RCIP4) »

UNION DES COMORES
Unité-Solidarité-Développement

----------****--------------
MINISTERE DES FINANCES, DU BUDGET

ET DU SECTEUR BANCAIRE
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Physiologiquement et physi-
quement, la pratique du sport pen-
dant la journée du ramadan ne
devrait pas constituer d'obstacle
notoire si l'on observe une bonne
hygiène de vie, à savoir une ali-
mentation riche et variée et une
bonne hydratation. Mais embarras
de déshydratation et d'hypoglycé-
mie oblige, certaines personnes
préfèrent s'adonner aux activités
sportives le soir. Ici, l'organisme
n'a pas besoin de puiser sur ses
réserves. 

Le ramadan, 3e pilier de
l'Islam, est un mois de piété,
de pardon, d'entraide et de

maîtrise de soi. Pendant la journée,
la personne qui jeune doit s'abstenir
de boire, de consommer des tabacs
(à chiquer, à fumer et à renifler), de
manger, et de rapport sexuel.
L'organisme rentre dans une ère de
carence. L'appareil digestif repose.
En revanche, il est indispensable de
boire abondamment le soir, et avant
l'aube. Cette prudence permet d'an-
ticiper l'abstinence de boissons. Le
corps humain a besoin de 2,8 litres
d'eau par jour.

D'un point de vue médical, le
jeun du ramadan n'interdit pas le
sport. Mais, le spectre de l'hypogly-
cémie (défaillance du taux de sucre
dans le sang), de l'hydratation avan-
cée (carence d'eau dans l'organis-
me) et le soir de l'hyperglycémie
(excès de la concentration du gluco-
se dans le sang) pousse beaucoup
des encadreurs techniques et phy-
siques à s'adonner à la pratique des
activités sportives le soir. Ce plan
(B), estimé approprié et plus rassu-
rant, a fasciné l’entraîneur régional,
auprès de la Ligue d'Athlétisme de
Ngazidja, Caed Ibrahim. « Après la
rupture du jeun, l'Injs est quasi
désertique. De plus, le couvre-feu
est repoussé. Nous avons de gran-
des échéances à faire face, entre
autres, les jeux olympiques de
Tokyo, les deux phases du champ-
ionnat. Je vais profiter de cette
occasion pour regrouper au moins
les athlètes résidant à Moroni et à la
périphérie. Nous nous efforcerons
de respecter les gestes barrières »,
dit-il.

Nous rappelons que le choix du
sport nocturne n'est pas le fait du
hasard. Pendant la rupture du carê-

me, le corps humain s’approvision-
ne en hydrogène (eau), en glucide
(sucre) et en sels minéraux. Pendant
le ramadan, à Ndzouani, les footbal-
leurs de salle explosent de joie. Un
mini championnat s'organise le soir.
« Sous un climat tiède et avec  un
sport aérobie, le risque d'endomma-
ger l'organisme reste insignifiant.
De plus, nous buvons beaucoup,
d'une manière fracturée. Ainsi, l'or-
ganisme n'épuise pas  sur ses resser-
ves. On n'a jamais vécu des embar-
ras musculaires  et/ou physiolo-
giques », explique un des footbal-
leurs nocturnes du gymnase de
Misiri de Mutsamudu (Ndzouani),
Maître Saïd. 

Zeodine Abdou, professeur d’É-
ducation Physique et Sportive par-
tage l'exercice du sport scolaire et
universitaire pendant le mois de
ramadan. « Pendant le ramadan, il
n'y a plus de sport à l'école. Le
mouftarat  [association des érudits
de l'Islam, ndlr] a posé un veto.
Pour ses membres, la tenue (culotte,
survêtement et tricot) portée par les
athlètes et même  par les ensei-
gnants, dame et/ou  homme, ne cor-
respond pas au mode vestimentaire

recommandé par l'Islam. Peut-on
pratiquer le sport avec boubous,
jupes, chiromanes ou Jeans ? »,
regrette-t-il. Il enchaîne : « Pour la
santé, il n'y a aucun risque si le
choix du temps et du rythme sont
judicieux. Le matin en première
heure, la chaleur dérange moins.
C'est bon pour le sport. Et on
suspend  toutes les séances éprou-
vant, notamment la vitesse, la résis-
tance, le relais, etc. On privilégie

une endurance modérée, suivie des
mouvements d'assouplissement. On
intensifie la  phase théorique,
apprentissage en salle ». Au coucher
du soleil, la sagesse recommande
aux athlètes du soir de ne pas sur-
charger l'estomac. Est-ce possible
après une journée éprouvant de soif
et de faim ?

Bm Gondet

LE SPORT ET LE RAMADAN

Sport non déconseillé si hypoglycémie 
et déshydratation sous contrôle 


